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PRODUCTION D'AGRUMES EN GUADELOUPE 
ENTRE 2005 ET 2017 

 
 

 
Relancer une production durable d’agrumes malgré une forte 
pression de la maladie 
La maladie du huanglonbing des agrumes a été détectée en Guadeloupe en 2012. Le psylle asiatique vecteur de         

la bactérie ‘Candidatus Liberibacter asiaticus’ a lui été identifié en Guadeloupe en 1998 (Etienne et  al.,  1998). 

Comme décrit dans d’autres pays, la maladie a de très mauvais impacts sur la production d’agrumes (Gottwald           

et al., 2007). La production d’agrumes est passée d’environ 6000 tonnes en 2005 à un peu plus de 1000 tonnes         

en 2017. Un réseau régional d’épidémio-surveillance a été mis en place par les autorités (DAAF-FREDON) dès la 

découverte de la maladie en Guadeloupe afin de surveiller la présence du vecteur et de la maladie. Au total, plus      

de 60% des parcelles ont été détectées positives au HLB. Une cartographie des zones les plus contaminées a aussi     

pu être mise en place. 

N’existant pas de solution curative, différents modes de gestion durables des parcelles ont été testés par l’ASSOFWI 

et le CIRAD afin de proposer des systèmes de culture adaptés aux contraintes des producteurs. Sur les 438 analyses 

effectuées  à  partir  de  2012,  264  se  sont  révélées  positives  et  environ  60%  des  arbres  testés  étaient  infectés.  Les 

parcelles  détectées  négatives  avant  2019  ne  sont  pas  testées  à  nouveau  chaque  année  et  peuvent  être  infectées 

aujourd’hui  et  constituent  donc  de  nouvelles  sources  d’infection  pour  la  maladie  (ANSES,  2019).  Dans  certaines 

parcelles également, on observe très peu de psylles mais la maladie est présente. De nombreux pays optent pour 

la destruction des arbres contaminés sur le terrain (Lopes et al., 2010) mais en raison du COUT élevé des plants en 

Guadeloupe (entre 15 et 25 euro/plante), cette solution n’est pas applicable. Il semble donc essentiel de trouver un 

moyen de vivre avec la maladie. 
 

• A gauche, la production d’agrumes en Guadeloupe entre 2005 et 2017 (DAAF Guadeloupe) et à droite, la carte des 

parcelles positives au “huanglongbing” entre 2012 et 2018 (FREDON) 

 
Développement d’itinéraires techniques agro-écologiques et biologiques 

Le contexte sanitaire lié au HLB est très compliqué en Guadeloupe avec un niveau d'assainissement faible et un fort 

taux de contamination des parcelles. Une seule espèce tolérante à la maladie reste cultivée en majorité: la lime 

Tahiti, citron vert présentant la particularité d’être triploïde ce qui leur confère des canaux de sèves plus larges

DÉVELOPPEMENT DE DEUX ITINÉRAIRES DE PRODUCTION 
D’AGRUMES DURABLES SOUS CONTRAINTE 
“HUANGLONGBING” EN GUADELOUPE 
Gestion du HLB en Guadeloupe 
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qui sont moins rapidement bouchés par la bactérie. Les autres espèces: oranges, mandarines, 

pamplemousses ne sont produites qu’en très faibles quantités. Le développement d’itinéraires techniques 

innovants et/ou économes en intrants plus résilients est nécessaire en Guadeloupe. Il parait essentiel de rompre  

avec les schémas conventionnels de production devenus inefficaces et non viables sous contrainte du HLB. Deux types 

de systèmes de cultures sont testés dans le cadre du projet: un système agro-écologique économe en intrants 

phytosanitaires “IPM” et un système organique sans intrants phytosaniataires “BIO”. Les arbres infectés par le HLB       

sont plus sensibles aux différents stress biotiques et abiotiques. L’objectif est de rendre ces différents systèmes les 

plus efficaces possible afin de limiter ce stress et mettre les arbres dans les meilleures conditions de production.      

Les parcelles ont été plantées en 2015 au CIRAD (Capesterre Belle Eau) et à l’ASSOFWI (Vieux Habitants), ceci          

afin de vérifier l’effet combiné des pratiques culturales et du matériel végétal sur les arbres dans deux contextes 

pédoclimatiques différents l’un plutôt chaud et humide, l’autre plutôt sec et chaud. 

• A gauche, carte des précipitations moyennes (Météo France) et à droite, carte des sols (INRA) 

 

• Photos des parcelles PA IPM (à gauche) et PA BIO (à droite) 

 
Comparaison entre la gestion agro-écologique et la gestion biologique 
Il n’y a pas d’effet visible des pratiques sur le contrôle de la maladie, mais il y a des effets visibles sur la santé de 

l’arbre. Les espèces choisies pour cette expérimentation sont des petits agrumes (PA): mandarines et tangelos 

diploïdes, couplés à trois porte-greffes différents, dont deux porte-greffes tétraploïdes. Des évaluations des 

symptômes, de la présence de l’agent pathogène et de la mortalité des arbres ont été réalisées depuis 2015. Un haut 

niveau d’expertise technique est nécessaire pour améliorer  les  pratiques  d’irrigation  et  proposer  des  protocoles  

de  fertilisation  appropriés  qui n’induisent pas d’autres stress que ceux induits par la maladie. Il est également 

important d’effectuer des interventions en fonction des différents stades des arbres au cours de l’année. Il semble 

essentiel de déterminer le niveau d’infection et d’infestation des parcelles par les vecteurs avant d’évaluer l’impact 

des systèmes de culture sur les arbres. La maladie a été détectée très rapidement sur les parcelles et les taux de 

contamination sont très élevés 4 ans après la plantation. 

 
FICHE D’INNOVATION TECHNIQUE 
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FICHE D’INNOVATION TECHNIQUE 

 

 
Les pourcentages élevés de présence de la maladie sont également influencés par le contexte favorable 

à l’insecte vecteur sur ces parcelles: faible altitude, présence d’agrumes à proximité (producteurs et/ou 

individus). La parcelle PA BIO gérée en bio par conservation a été légèrement moins infectée que la parcelle PA IPM. 

Des larves de psylle parasitées par Tamarixia radiata sont régulièrement observées ainsi que de nombreux auxiliaires 

des cultures en général (chrysopes, coccinelles...). La parcelle est régulée biologiquement. Le système IPM 

permettrait une meilleure croissance des arbres. Un suivi annuel de la croissance     a été effectué sur les parcelles en 

mesurant la circonférence des troncs au niveau du porte-greffe (10 cm du sol) et  de la variété (5 cm au-dessus du 

greffon). Ce critère a été choisi pour déterminer l’impact de la gestion technique mise en œuvre (IPM ou BIO) sur la 

croissance des arbres. Cet indicateur permettra également de sélectionner les porte-greffes et les variétés les plus 

performantes et adaptés au sol et au climat. Les arbres de la parcelle PA IPM ont poussé plus rapidement. L’itinéraire 

technique de lutte intégrée (IPM) mis en place semble permettre une croissance plus rapide des arbres que 

l’itinéraire technique en BIO. 

- Il convient de noter que la parcelle PA BIO a subi de nombreux dommages dus à des ruptures et des coupures 

dans le réseau d’irrigation. La parcelle est restée sans eau pendant plusieurs mois, ce qui a fortement affecté les 

arbres. 

- Les arbres de la parcelle PA  IPM n’ont pas été taillés pour limiter le stress de la taille alors que ceux de la parcelle  PA 

BIO ont été taillés annuellement depuis la plantation. Une taille de formation sévère a été effectuée la première  

année de la plantation sur cette parcelle, ce qui a retardé la croissance. Le porte-greffe tétraploïde (Citrumelo 4x) a  

eu un effet nanisant par rapport au diploïde (Citrumelo 2x) sur les deux parcelles. L’étude des rendements et de la 

qualité des fruits est en cours car la production (premiers fruits en 2017) commence à devenir homogène en 2019. 

La parcelle PA IPM semble plus performante que la parcelle PA BIO. 

 

• Suivi annuel de la croissance sur les parcelles 

 
 Fertilisation Irrigation Gestion de l’enherbement Gestion des ravageurs 

BIO 

 
 
 
 
 

 
IPM 

Type Organique + foliaire Aspersion Mécanique Lutte Biologique + PNPP 

Produits Engrais organiques: Italpolina 
Guanito, Phénix + sheep manure. 
Engrais foliaires: Myr Micro, Auxym, 
Trainer 

Micro aspersion Débrousailleuse sur le rang / 
Gyrobroyeur dans l’inter- 
rang 

Savon noir + jus de lombricompost 
+ microorganismes efficaces créés, 
produits selon une technologie 
développée par l’EEPFIH à Perico - 
Matanzas - Cuba 

Frequence Mensuel Hebdomadaire Mensuel Occasionel 

Type Minerale (NPK)+ Foliaire Aspersion Mécanique Lutte raisonnée 

Produits Engrais minéraux NPK :Urée, DAP, 
11-11-33, 12-6-20 Engrais foliaires 
: Hortal + Merol 

Micro 
aspersion/ 
Goutte à goutte 

Débrousailleuse sur le rang / 
Gyrobroyeur dans l’inter- 
rang 

Vertimec + Karate + Oviphyt, Savon 
Noir combiné à des engrais foliaires 

Frequence Mensuel Hebdomadaire Mensuel Bi-mensuel 

• Pratiques culturales mises en place sur les parcelles 
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FICHE D’INNOVATION TECHNIQUE 

 

                                                                                        

 
 
 

Il est connu qu’en présence de “huanglongbing”, les divers stress biotiques et abiotiques accentués  peuvent  limiter la 
production, voir même contribuer à la mort des arbres. L’itinéraire technique en agro-écologie  (IPM)  semble donc être 
le mode de gestion le plus approprié. Un système standard IPM est présenté ci-dessous. Les successions et    les 
combinaisons d’opérations agricoles sont mises en place pour minimiser les stress des arbres. Dans      le contexte de 
production intégrée, chaque opération identifiée dans l’itinéraire est importante et ne doit pas être négligée pour 
maintenir le verger en bon état. Le système IPM a obtenu de meilleurs résultats dans l’étude réalisée, cependant, il 
convient de noter que, compte tenu des difficultés rencontrées dans le maintien de la parcelle BIO (stress hydrique 
notamment), les résultats obtenus sont probablement inférieurs à ceux qui auraient été obtenus pour un système aussi 
rigoureux que que celui mis en place en agroécologie, mais qui n’utiliserait que des intrants organiques avec une 
irrigation plus précise et régulière. Aussi, des innovations culturales biologiques sont en cours de mise  en œuvre et 
méritent d’être validées pour la production biologique via une fertilisation exclusivement organique avec l’utilisation de 
micro-organismes efficaces, de composts, de fumiers régulièrement apportés; la misse en place de fosses bio-organiques 
à la plantation des arbres; l’intensification biologique du système avec l’ajout de plantes compagnes aromatiques et/ou 
répulsives, la reconception des systèmes par l’intégration d’autres cultures à potentiel économique pour compenser les 
pertes liées à la maladie (arbres fruitiers, bananiers, caféiers, cacaoyers…). Un nouvel essai intégrant certaines de ces 
innovations a été plantée en novembre 2019 et les résultats seront présentés en même temps que ceux du système de 
culture BIO en fin de projet. 

• Itinéraire technique IPM proposé en Guadeloupe 
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